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Patrice FIEVET et Anne-Sophie PASSELANDE
Audioprothésistes diplômés d’état

n Conseils aux malentendants

n Bilan audioprothétique personnalisé et gratuit

n  Contrôle et adaptation des aides auditives assistés par ordinateur

n  Suivi et assistance technique de tous types d’aides auditives

n  Possibilité d’une prise en charge à 100% (en fonction de la mutuelle)

47, rue Saint Martin - 49600 BEAUPREAU

02 41 63 35 55 - E-mail : ac.beaupreau@orange.fr

MIEUX ENTENDRE
À BEAUPREAU

Option Européenne de la 6e à la 3e

Options sportives :

Football ou basket de la 6e à la 3e

PORTES OUVERTES
LE SAMEDI 10 JANVIER 2026

de 9h à 12h30

Cholet - Saint-Macaire-en-Mauges 

La Séguinière - Torfou - Trémentines 

Le May-sur-Evre - Beaupréau

www.gfreres.fr

02 41 46 66 27

Un GRAND MERCI 

à l’ensemble des partenaires !

Favorisez le commerce local

en privilégiant 

nos annonceurs !

Accueil et permanence
téléphonique et télésecrétariat
pour artisans, avocats, PME, médecins...

www.ab-services.com

AB Service SAS

32, rue du Carteron - 49300 Cholet
Fax 02 41 62 92 93  - courrier@ab-services.com

02 41 62 12 00



L’ÉDITORIAL

A
lors que la période hivernale 
incite à rester blotti au fond 
de nos maisons, ce numéro 

de Paroles de vie pousse les portes et 
invite à sortir de chez soi pour faire 
des visites !
Visites amicales de ses proches et 
amis, visites de la famille à l’occasion 
des fêtes de fin d’année, visites 
plus organisées dans des parcours 
touristiques, patrimoniaux ou encore 
dans le cadre de la découverte 
d’entreprises… les visites se déclinent 
dans de nombreux domaines !
Visites porteuses de joie et synonymes 
de bons moments partagés, mais 
qui peuvent aussi faire appel à toute 
notre délicatesse, telles les visites à des 
personnes malades ou en difficulté.
Ainsi, la visite comporte une 
certaine ambivalence : à la richesse 
de la découverte se mêle parfois 
l’appréhension face à cet inconnu 
qu’est la rencontre. Elle nous 
questionne… Et si ça ne se passe pas 
bien, comment vais-je réagir ?
Au travers des articles de ce journal, 
vous découvrirez des récits de petites 
et grandes visites autour de nous.
Qu’elle soit impromptue ou préparée 
de longue date, la visite est un 
mouvement qui nous sort de notre 
intérieur et nous expose à l’autre, 
aux autres. Un « aller vers » qui se 
conjugue sous de multiples formes et 
revêt de nombreux visages.
Bonne lecture de ce journal et… 
bonnes visites !

AGNÈS RAHARD

La force d’une visite
Dans une maison de retraite, une chambre d’hôpital ou un domicile 
un peu trop silencieux, une visite peut tout changer. Quand une 
porte s’ouvre, c’est un peu de lumière qui entre. Un visage familier, 
un rire, une main posée sur une autre… Et soudain, le regard 
s’illumine, les mots reviennent, le cœur s’allège.

P
our les personnes âgées, fragilisées 
ou malades, savoir qu’on pense à 
elles, qu’on prend le temps de 

venir, c’est retrouver une place dans 
la société, un sentiment d’existence 
et d’amour. La solitude recule, la vie 
reprend des couleurs.
Cette présence bienveillante trouve 
un écho dans un passage célèbre de la 
Bible : la Visitation, lorsque Marie rend 
visite à sa cousine Élisabeth. Et dans 
cette rencontre, la joie éclate : « L’enfant 
tressaillit d’allégresse dans son sein. »

Les soignants et accompagnants le disent 
souvent : les visites font du bien. Elles 
réconfortent, éveillent des souvenirs, 
apaisent les peurs. Même un court instant 
partagé peut ranimer un sourire. Et pour 
celui qui vient, c’est aussi un moment de 
grâce : on se découvre plus riche d’avoir 

donné un peu de son temps, un peu de 
son cœur. C’est une leçon de vie.

Visiter, c’est ralentir  
pour aimer
C’est pourquoi la présence même des 
tout-petits, des jeunes, est importante, 
surtout en maison de retraite. C’est un 
lien intergénérationnel fort et il change 
le regard de part et d’autre. De nombreux 
bénévoles interviennent : classes 
d’enfants, chorales, lecteurs… et il y a 
ceux qui décident d’en faire leur métier. 
Les besoins sont immenses !
Dans notre monde pressé, visiter, c’est 
ralentir pour aimer. C’est dire à l’autre, 
simplement : « Tu comptes pour moi. » 
Un geste d’humanité qui, depuis Marie et 
Élisabeth jusqu’à aujourd’hui, continue à 
faire tressaillir la vie.

ANNE GUILLEMOT
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6, rue du Docteur Schweitzer

Saint Macaire en Mauges

49450 SEVREMONE

02 41 55 36 98 - secretariat.jeanbosco@orange.fr

 Option Bilangue Allemand :  de la 6e à la 3e

 Option Latin : de la 5e à la 3e

 Options sportives : Football ou basket : de la 6e à la 3e

 Option théâtre : 4e

 Option Européenne Anglais : de la 4e à la 3e

PORTES

OUVERTES :
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24 JANVIER 2026
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Les entreprises nous invitent
Le tourisme d’entreprise est 
en vogue. Ambiance, lors 
d’une visite d’imprimerie à 
Monfaucon-Montigné. Autour 
d’un savoir-faire, les échanges 
sont empreints de curiosité  
et de convivialité.

E
rwan Salaün est directeur 
d’Impressionnantes, entreprise 
qu’il a fondée en 2015. Sa société 

est spécialisée dans l’imprimerie, 
la broderie et le cadeau d’affaires 
personnalisé.
Cette année, il participe à l’opération 
« C’est quoi ton entreprise ? », organisée 
par Osez Mauges ! La formule est gratuite 
et ouverte à tous, sur inscription.
Erwan propose deux visites 
hebdomadaires, d’un peu plus d’une 
heure. « Les visiteurs sont impressionnés 
par le nombre de machines », indique-t-il. 
Après le tour des locaux et les explications 
techniques, Erwan propose aux visiteurs 
un petit exercice de mise en pratique 
sur les machines : la réalisation d’un jeu 
de cartes personnalisé. « Cela apporte 
un côté ludique et les gens sont contents 

de rapporter un objet qu’ils ont réalisé », 
explique Erwan.
Cette fabrication a donné lieu à une 
démonstration improvisée par un 
visiteur : celui-ci a proposé un tour de 
magie avec le jeu de cartes fraîchement 
imprimé, pour la joie des autres 
participants et d’Erwan, qui apprécie ces 
moments de partage spontané.
« Les visiteurs posent des questions et les 
discussions se poursuivent parfois sur 

le parking », sourit Erwan, qui se prête 
de bonne grâce à l’exercice. « Les gens 
sont heureux de ce service. Certains ont 
l’habitude de participer à cette opération 
et ciblent à l’avance leur programme de 
visite. »
Erwan s’est d’ailleurs lui-même inscrit 
pour des visites sur d’autres entreprises 
participant à l’opération. « C’est 
enrichissant pour tout le monde. »

AGNÈS RAHARD
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La richesse d’un travail auprès des personnes âgées

Il est des personnes âgées qui 
reçoivent beaucoup de visites : 
jusqu’à quatre par jour avec 
le personnel de l’ADMR. Il est 
rare de rencontrer quelqu’un 
qui, d’emblée, a voulu travailler 
avec les personnes âgées. C’est 
pourtant le cas d’Audrey, qui 
nous parle de son métier, de 
sa « vocation » – le mot lui a 
échappé !

J’
ai toujours voulu travailler 
avec les personnes âgées. Après 
ma formation, je suis rentrée à 

l’ADMR, où je travaille depuis 20 ans. Ce 
que j’aime dans ce métier, c’est le contact, 

l’échange avec les personnes : elles nous 
racontent leur vie et nous montrent des 
photos.

Une relation se noue
Même si le temps est plus mesuré 
qu’avant, forcément, une relation se 
noue. Il n’y a pas que les toilettes. Nous 
avons des temps de stimulation pour 
les aider à sortir de chez elles, faire les 
courses, marcher un peu dehors. Nous 
les suivons plusieurs années, parfois 
jusqu’à dix ans. Alors, quand il y a 
un décès ou une entrée en maison de 
retraite, c’est difficile. Autrefois, on nous 
disait : surtout ne vous attachez pas ! Mais 
c’est impossible de ne pas avoir de liens 
affectifs. Naturellement, nous parlons un 
peu de nous, c’est un échange réciproque.

Physiquement, c’est un peu dur, même 
s’il y a des aides matérielles : lève-malade, 
lit électrique… Il y a pas mal d’arrêts 
maladie dans la profession. Mais ce qui 
me plaît, c’est la relation avec les familles. 
La plupart sont très aidantes, même si 
elles sont éloignées.
Ce qui est plaisant aussi, c’est la relation 
dans l’équipe. Nous n’avons pas beaucoup 
de temps ensemble, mais cela nous arrive 
de parler de cas difficiles. Il y a une 
solidarité entre nous.
L’autre jour, j’étais avec un stagiaire. 
Après la visite, je lui ai dit : « C’est beau, ce 
que cette personne nous a raconté ! »
En définitive mon métier me permet de 
me sentir utile. C’est un enrichissement 
réciproque au quotidien. »

RECUEILLI PAR PIERRE DEVÈCHE

«
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L’après-midi de 
Noël, c’est visite 
chez mamie !

D
ès l’entrée, la maison embaume 
des effluves du cacao qui patiente 
en se réchauffant au coin du feu.

« Je suis heureuse de faire mon chocolat 
chaud avec de la brioche ! Et puis, je décore 
la maison avec les guirlandes lumineuses 

et je fais ma crèche ! », déclare Mamie.
À 87 ans, elle vit seule dans sa maison. 
Depuis des semaines, elle prépare la 
visite de ses enfants, petits-enfants et 
arrière-petits-enfants. Chaque mois, 
consciencieusement, elle met une petite 
somme de côté, afin d’offrir à chacun un 
cadeau et des chocolats.
La pièce de taille modeste est pleine 
à craquer. On sort les tabourets et les 
chaises pliantes. On se serre ! Tout l’après-
midi, le défilé est incessant. Mamie est 
enchantée.
« On va chez Mémé cheveux rouges », dit 
une arrière-petite-fille. Deux autres, plus 
jeunes, l’appellent « Mémé bonbons » !
« On ne raterait pas ce rendez-vous chez 
Mamie, et surtout ses papillotes. »
Une visite chez Mamie, pour nos enfants, 
c’est une plongée dans le passé et dans 
l’enfance de leurs parents. Les albums 
photos circulent et les histoires vont 
bon train. Quand Mamie leur parle de 
la guerre, de la faim ou de la peur de 
l’occupant, c’est toute une page d’histoire 
et de transmission qui se joue.
Alors que l’après-midi s’achève, Mamie 
est fourbue mais si heureuse.
« Tout le monde est venu, je suis si 
contente ! », conclut-elle.

RÉGINE DAUZON

De porte en porte, la tournée 
du calendrier des pompiers

Un couple de pompiers  
de Montfaucon nous parle de 
cette tradition, mais surtout  
de l’engagement bénévole  
ainsi soutenu.

C
haque année, en novembre ou 
décembre, la sonnette de nos 
maisons retentit : c’est la visite des 

pompiers, qui viennent nous présenter le 
nouveau calendrier. Cette tradition, bien 
ancrée dans nos campagnes, surprend 
souvent les nouveaux 
arrivants venus des villes, 
où ce rituel n’existe pas.
À Montfaucon, Emmanuel 
et Marie-Claire Birot, 
pompiers volontaires depuis 
respectivement 19 et 20 ans, 
partagent leur engagement. 
Parents de trois enfants, ils ont tous deux 
été très tôt sensibilisés à ce métier. Pour 
Marie-Claire, c’est l’ami de son frère qui 
lui a donné envie de s’engager ; pour 
Emmanuel, c’est son père, lui-même 
pompier.
La caserne de Montfaucon compte 
aujourd’hui quinze bénévoles et un 
lieutenant. Huit d’entre eux disposent de 
toutes les compétences opérationnelles, 
tandis que les plus jeunes suivent une 
formation. Les gardes fonctionnent 

sur un rythme hebdomadaire, du 
vendredi au vendredi, mais beaucoup 
restent disponibles les autres jours. Des 
conventions sont signées avec leurs 
employeurs afin de pouvoir quitter le 
travail rapidement en cas d’urgence.
Marie-Claire et Emmanuel ont chacun 
leur propre équipe et n’interviennent 
jamais ensemble : une règle essentielle 
pour préserver leur lucidité et leur 
sérénité.
Avec la même passion, les pompiers 
préparent chaque année leur calendrier, 

imaginant un nouveau 
thème et une nouvelle mise 
en scène. Durant quatre 
samedis complets, ils 
parcourent les communes 
pour le distribuer. Les 
tournées sont bien rodées : 
chacun connaît ses rues, ses 

habitants. C’est l’occasion de retrouver 
les familles, de voir grandir les enfants 
émerveillés par le métier de pompier.
« C’est un privilège, on se sent attendu », 
confient-ils.
De l’autre côté de la porte, les habitants 
sont heureux de ce moment d’échange : 
certains évoquent des souvenirs 
d’intervention parfois difficiles, d’autres 
expriment simplement leur admiration 
et leur reconnaissance.

ANNE GUILLEMOT

Les habitants 

sont heureux 

de ce moment 

d’échange.
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À vélo le long de la Loire,  
pour goûter l’instant présent
Catherine et Alexandre, parents 
de deux filles d’aujourd’hui 
de 10 et 12 ans, vivent à 
Montfaucon. Pour eux, vacances 
d’été riment avec vélo. Retour 
sur leur périple le long de la 
Loire, en juillet 2024, où la 
famille a goûté une aventure 
libre et joyeuse.

Comment vous est venue cette idée de 

vacances à vélo ?
Nous voulions expérimenter qu’on peut 
changer de rythme et vivre avec le strict 
nécessaire pendant quelques jours. C’est 
du « slow tourisme ». À 18 h, nous nous 
posons pour dormir face à la Loire.

Qu’est-ce que cela implique au niveau 

organisation ?
Tout doit tenir dans les sacoches : la 

tente, les matelas… Pour l’alimentation, 
nous cherchions les petits magasins, afin 
d’acheter des produits frais. Nous ne 
pouvions pas transporter la nourriture de 
tout le séjour. Nous prenions le temps de 
faire les courses.

Quelles ont été vos découvertes ?
Nous avons apprécié la liberté de nous 
arrêter où nous voulions, de profiter du 
moment présent, de voir des endroits 
que nous n’aurions jamais pu découvrir 

en voiture. Quand nous sommes passés 
à La Possonnière, les enfants ont mis 
les pieds dans l’eau. L’année suivante, 
nous avons programmé une journée 
off à Montsoreau, pour profiter de la 
piscine et des rencontres au camping, 
puis découvrir ce charmant village. 
Nous avons pu faire des visites en 
chemin : Pierres et Lumière, l’abbaye de 
Fontevraud et son spectacle.

Que retenez-vous de cette expérience ?
La joie de l’aventure et de vivre dehors. 
Nous prenons ce que la nature nous 
donne à tout moment. Nous laissons 
l’imprévu venir à nous. Les paysages 
changent selon l’heure et les saisons. 
Nous pourrions refaire le même parcours 
sur l’autre rive pour changer de point 
de vue, nous serions toujours autant 
dépaysés.

MARIE-CLAIRE BAUSSON

Un voyage au Mont qui enrichit nos jeunes
Des collégiens qui veillent les uns sur les autres, découvrent l’histoire, touchent du doigt la vie 
monastique… Voilà ce qu’ont retenu quelques-uns des 35 jeunes que nos paroisses des Mauges ont 
emmenés au Mont-Saint-Michel, pour un minicamp de quatre jours.

D’
abord la traversée de la baie, 
avec un guide qui nous a 
expliqué l’histoire du Mont et 

des pèlerinages. Il nous a appris à sortir 
des sables mouvants : nous avions peur, 
mais c’était extraordinaire ! C’était froid 
mais si beau ! »
« Nous avons visité l’abbaye et toutes ses 
salles incroyables. Nous avions chacun 
une tablette qui nous permettait de voir en 

réalité augmentée comment les moines et 

les pèlerins y vivaient au Moyen Âge. »
« Nous avons visité la communauté des 
frères et des sœurs qui vivent et prient 

au Mont-Saint-Michel et accueillent les 

pèlerins. Un frère nous a parlé de la 
prière pour eux, les religieux, mais aussi 

pour nous. Un temps de silence et de 
recueillement, dans ce lieu qui grouille de 

visiteurs ! »

« Visiter ensemble, cela nous a permis de 
connaître d’autres jeunes de notre âge de 
nous faire des amis. Comme nous étions 
sous la garde de l’archange saint Michel, 
nous avons été invités à être chacun l’ange 
gardien d’un autre jeune du groupe : 
nous avons reçu son prénom au début du 

camp et nous devions prendre soin de lui 

sans qu’il le sache ; et à la fin du séjour, 
chacun devait découvrir qui était son ange 

gardien ! »
« Cette visite, c’est très ʻépanouisseurʼ ! »

Des jeunes soudés  
par les rencontres
Ce groupe de jeunes se retrouve une 
fois par mois pour le SAV (soirée ados 
vendredi) à Saint-Macaire. Il a aussi 
visité l’exposition des œuvres de l’abbé 
Jean-Marie Chupin, guidé par son 

frère Dominique. Chaque jeune devait 
choisir une œuvre et exprimer ce qu’il 
en percevait et aimait. Nous avons été 
émerveillés de leurs regards et de leurs 
paroles. À quand et où la prochaine 
visite ?

PASCAL BATARDIÈRE  

ET ESTELLE D’HORRER

«
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Les visites Indigo, des visites  
qui ne passent pas incognito
Tout le monde y est invité. 
Chacun y sera accueilli avec 
chaleur, bonne humeur, écoute 
et disponibilité. Pourtant, 
nombre d’habitants de 
Sèvremoine ne connaissent pas 
le centre social Indigo (CSI) !

L
e CSI est une structure de 

proximité, ouverte à tous, tous âges 
confondus », commence Arnaud 

Brevet, directeur de l’association. « Nos 
projets font suite à des envies exprimées 
par les habitants. Les objectifs prioritaires 
sont de rompre l’isolement, favoriser 
l’interaction sociale et renforcer la 
solidarité. » Une volonté affirmée d’aller 
à la rencontre des personnes.
« Tout cela aide à gommer les statuts 
sociaux et donc les a priori », renchérit 
Dominique Joulain, administrateur 
bénévole, engagé depuis des années.
Si son siège social est à Saint-Macaire, le 
CSI développe son action sur toutes les 
communes déléguées de Sèvremoine. 
Des lieux de permanence pour la 

petite enfance ou le secteur jeunesse 
s’implantent de façon éphémère, par 
exemple, dans les parcs, l’été, pour des 
animations le plus souvent gratuites.

Quand le centre social visite 
les quartiers !
Le CSI provoque de nouvelles 
opportunités : il s’installe désormais dans 
les quartiers !
Bien plus qu’une simple visite de 

courtoisie, l’implantation d’un lieu de vie, 
rue de Mondement à Saint-Macaire, grâce 
à la location d’un appartement HLM, 
favorise une dynamique collective.
L’essentiel est de se connaître conclut 
Dominique. « On est là pour apprendre 
des autres. Chacun apporte quelque chose 
et on découvre que les différences peuvent 

être une richesse. » Des visites donc, qui 
ne passent pas incognito !

ALINE DOBROWOLSKI

«

Quand l’archevêque de Monaco nous rend visite

D
ominique-Marie David est un 
enfant du pays. Né dans les 
années 60, il a grandi avec sa 

famille à Roussay. Après ses études 
et une carrière d’enseignant, 
il est ordonné prêtre en 
1991 ; il occupe diverses 
responsabilités autour de 
Nantes, à Paris puis à Rome.
En 2020, le pape François le 
nomme archevêque de Monaco !
Depuis, il vit sur la principauté et y 
exerce son ministère toute l’année. Il 
revient voir sa famille à l’occasion des 
congés d’été. Ces visites à Roussay lui 
permettent de retrouver ses proches. « Il 
a son programme et il est invité par ses 

amis », explique Michel, son père.

Comme de nombreux prêtres catholiques, 
Dominique est attaché à dire la messe 

chaque jour, quel que soit le lieu 
où il se trouve. C’est donc tout 

naturellement qu’il se dirige 
vers l’église du village lors de 
ses séjours. Ainsi entend-on les 
cloches de Roussay sonner en 
plein mois d’août, annonçant 

la messe du jour ! Quelques 
paroissiens, souvent informés 

à l’avance par le bouche-à-oreille, 
viennent à cet office ouvert à tous. Ils 
sont peu nombreux mais ravis d’avoir la 
chance de se joindre à cette célébration, 
dans la simplicité et la joie.
La nouvelle fait le tour du bourg et 
c’est avec fierté que des paroissiennes 

évoquent ces célébrations. Certaines 
annoncent (avec une pointe d’humour) 
qu’elles vont « à la messe de Monaco ! »
Après l’office, il arrive que l’archevêque 
soit invité par les fidèles à venir chez 
eux partager un café. Les conversations 
se poursuivent dans la simplicité d’un 
partage amical.
Des fidèles le suivent à distance : ils 
sont abonnés à la newsletter et autres 
parutions du diocèse de Monaco pour 
avoir de ses nouvelles. D’autres suivent 
ses apparitions télé sur la chaîne KTO.
Certains de ses amis ont fait le 
déplacement pour rendre visite à leur 
tour et sont forts bien accueillis. Mais ça, 
c’est une autre histoire !

AGNÈS RAHARD
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ou numérique !

Tél. 02 40 02 78 70 - contact@dominiquearnaud.fr 5, rue de la Fontaine Câlin

44190 CLISSON

02 40 03 90 20

2 avenue des Pays Bas

Sevremoine

49230 ST-GERMAIN-SUR-MOINES

02 40 03 90 20 1ER RÉSEAU FUNÉRAIRE

 FONDÉ PAR DES MUTUELLES

 
 
 
 
 

Agenda paroissial
Célébrations de Noël 
•  24 décembre, 17 h,  

église de Saint-Macaire,  
célébration pour les enfants.

•  Messes de la veillée de Noël :  
19 h à l’église de Saint-Germain  
et 20 h à l’église de Saint-Macaire.

•  25 décembre : messe à 10 h 30  
à Saint-Germain et Saint-Macaire.

Nouvel accueil de loisirs paroissial
Kid’Ace, pour les 6-11 ans, à la maison 
paroissiale de Saint-Macaire.
De 8 h 30 à 18 h, les 22 décembre, 
28 février, 13 mars, 1er juillet.

Messes en famille
•  14 décembre, 10 h 30, St-Germain.
•  25 janvier, 10 h 30, Saint-Macaire,  

suivie de l’apéro et du repas partagé.
•  8 février, 10 h 30, Saint-Germain.
•  22 mars, 10 h 30, Saint-Macaire.

Séjour des collégiens à Brétignolles
Du 24 au 27 février.
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La crèche de l’église  

de Roussay.Halte dans une chapelle

À Montfaucon, un moment de 
respiration spirituelle dans des 
vieilles pierres... bien vivantes.

J’
ai visité la chapelle Notre-Dame 
de la Miséricorde, située au cœur 
de Montfaucon. J’y ai rencontré 

Sylvie, qui a pris la relève d’Annick 
pour l’ouverture quotidienne du lieu. 
« C’est sympa d’avoir comme voisine une 
chapelle. Des mariages y ont été célébrés, 
une messe avec des scouts et aussi une 

messe annuelle au mois de mai, célébrant 

la Vierge. » Sylvie prend soin du lieu en 
déposant des fleurs rapportées de ses 
vacances en Bretagne. Elle a entendu 
une famille entonner un chant à la 
Vierge Marie et une voisine profiter de 
l’excellente acoustique pour répéter de 
son instrument.
La lumière du soleil fait 
ressortir les couleurs du 
bois du retable. Deux 
grands tableaux ornent 
la nef. L’un représente 
le Christ consolant les 
malades, l’autre un 
bourgeois, un paysan, 
une femme et un enfant 
adressant leurs vœux à 
la Vierge.
La chapelle fut 
construite en 1806 à 
l’initiative du bienfaiteur 
de Montfaucon : 
Guillaume René Macé. 

Dans son testament, il demande une 
distribution de pain aux pauvres le jour 
de ses funérailles, que la moitié de sa 
fortune soit employée au soulagement 
des pauvres et œuvres pieuses, qu’une 
rente annuelle de 2 000 livres soit 
attribuée à l’établissement d’un hôpital à 
Montfaucon.
Cette visite me rappelle que le patrimoine 
n’est pas seulement fait de pierres et de 
tableaux mais aussi de dévouement. 
Sylvie et Annick veillent chaque jour sur 
ce lieu. Des jeunes du conseil municipal 
des enfants font découvrir cette chapelle, 
parmi d’autres édifices de la commune 
déléguée. Grâce à eux, Notre-Dame de la 
Miséricorde continue d’être un lieu de 
rencontre et de recueillement.

CLAIRE MALLARD
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NOËL
2025

Un Noël en famille sans se disputer
Pour beaucoup, Noël rime avec la joie des retrouvailles 

familiales. Mais parfois, cette fête peut être source de 

tensions ou de conflits. Quelles astuces pour un Noël 
paisible ?

PAR MARTHE TAILLÉE

« N
ous, on évite les sujets qui 

fâchent, et ça se passe très 

bien », apprécie cet habitant 
de Noyant, dans l’est du département. Une 
année sur deux, c’est « Noël de leur côté ». Il 
convie ses parents âgés à la table familiale, 
où sont réunis son épouse, leurs trois grands 
enfants avec leurs conjoints, leurs deux petits-
enfants. Pour un Noël harmonieux, ce couple 
de croyants pratiquants doit parfois renoncer 
à participer à la messe de Noël, car leurs 
beaux-enfants n’ont pas la foi.
Si les repas de Noël sont souvent synonymes 
de retrouvailles chaleureuses, la douce 
atmosphère d’une table joliment dressée 
est parfois brisée par le réveil de vieilles 
querelles : éducation, héritage, rapport à 
la consommation, attachements aux liens 
familiaux.
Maman de quatre grands enfants, divorcée, 
Isabelle redoute de passer le soir du 
24 décembre chez sa mère âgée. « Une année, 

nous avons préféré vivre un Noël solidaire et 

la rejoindre le 25 décembre, mais elle a eu peur 

de se retrouver toute seule le 24 au soir et j’ai 

culpabilisé… Parfois, il faut faire des efforts », 
admet-elle.

« Voir le bon côté des choses »
Des concessions qu’a dû faire aussi Hélène, 
de Saint-Léger-des-Bois, qui se sent parfois en 

décalage avec « la surabondance de cadeaux » 

dans sa belle-famille. Une situation que cette 
maman de quatre adolescents a « appris 

à accepter ». « J’ai compris que c’était leur 

langage d’amour. Il faut voir le bon côté des 

choses ! », résume-t-elle. Pour un Noël réussi 
dans la simplicité, elle apprécie un bon repas, 
qui « participe à l’ambiance de fête », et les 
jeux de société, « une façon de partager des 

choses communes, sans enjeu ». Il lui est arrivé 
aussi de préférer passer Noël à la maison, afin 
de le vivre en cohérence avec ses valeurs. 
« Cela nous permet de participer à la messe 

dans notre paroisse. Et nous nous offrons un 

cadeau chacun, dans une forme de sobriété. 

Il nous est arrivé aussi d’inviter une personne 

isolée. »

Suivez-nous 
> diocese49.org
> Diocèse d ̕Angers sur :
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en  Anjouen  Anjou

Pour un Noël serein
Souvent, les fêtes de fin d’année réactivent 
les conflits familiaux. Cela est d’autant plus 
vrai que les familles d’aujourd’hui vivent loin 
des parents. Pour éviter de cristalliser les ten-

sions à ces moments-là, il est bon d’essayer 
de nourrir la relation tout au long de l’année 
(WhatsApp, appels) en se donnant des nou-

velles. Pour un réveillon serein : utiliser le 

« je » plutôt que le « tu », s’ouvrir, parler de 
ce que l’on ressent plutôt que des sujets sen-

sibles. Et dans les situations compliquées, ne 
pas s’obliger à vivre un Noël en famille, mais 
reconnaître qu’un réveillon en petit comité 
est parfois plus facile.
Stéphanie Bossoreil, thérapeute familiale et 

de couple au sein du Tissage familial, à Avrillé
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NOËL     Redonner du sens aux cadeaux
À Noël, on s’offre des cadeaux. Un, deux, quatre, six… Parfois beaucoup, parfois trop.  
Et si, cette année, nous faisions le choix d’alléger le nombre de cadeaux  

pour leur redonner vraiment du sens ?

PAR AGNÈS AUBIN

J
eanine et son mari, retraités, ont la 
joie de recevoir leurs quatre enfants 
et sept petits-enfants à chaque Noël 

pour le réveillon. Ils accordent un grand 
soin à la préparation du menu, choisissant 
des produits de qualité. Ils portent 
également attention à la décoration de 
la maison. Tout doit concourir à une 
ambiance chaleureuse et accueillante ; 
tout est prévu et millimétré. Seule reste 
en suspens la question des cadeaux. Et 
là, Jeanine avoue que le choix est un vrai 
casse-tête !

Pour quoi l’abondance ?
Elle observe qu’à Noël, chaque petit-enfant 
reçoit jusqu’à sept ou neuf cadeaux. Une 
abondance qui génère chez elle un malaise 
grandissant, à une époque où l’on prône 
la déconsommation et la frugalité. Que 
signifie cette abondance ? Ne signerait-elle 
pas notre difficulté à choisir ? Car choisir, 
c’est renoncer.

Dans son livre Au secours ! Je manque de 

manque, la psychologue et psychanalyste 
Diane Drory affirme que le manque et la 
frustration sont vivifiants : « Les mères 

et les pères d’aujourd’hui pensent être de 

mauvais parents si leur enfant n’a pas 

tout. Ils estiment qu’un enfant ne doit 

manquer de rien. Bien sûr qu’il ne doit 

manquer de rien d’essentiel. Mais s’il n’a 

rien fichu à l’école, qu’il a été infernal à 

la maison, peut-être devrait-il comprendre 

qu’il n’ira pas jouer chez son ami mais 

restera étudier à la maison. C’est cela, le 

manque. Un enfant qui n’a pas de manque 

n’a plus de désir. […] Sans l’apprentissage 

du manque, l’enfant ne se définit plus en 

fonction de ce qu’il est, mais de ce qu’il a. 

Ainsi, on n’a pas tout, on ne peut pas tout 

avoir. C’est impossible. Afin de grandir, 

de s’humaniser, tout enfant a besoin de 

ʻperdreʼ… pour gagner. L’acte de ʻchoisirʼ, 
c’est aussi rentrer dans la réalité et 

cheminer vers plus de maturité. »*

Et si le choix éclairé d’un cadeau pour un 
proche dont on connaît les goûts, dont 
on sait qu’il lui fera vraiment plaisir, 
manifestait justement l’expression de 
notre profonde générosité et notre élan 
d’empathie ?

Comment toucher l’autre ?
Un acte altruiste qui solliciterait toute notre 
attention : se préoccuper de ses goûts, de 
ses préférences (la couleur du cadeau, sa 
forme), de son besoin ; rechercher ce qui 
sera précieux pour elle, pour lui, comme 
un trésor. Un objet qui touchera l’autre 
dans son affectif et sera bien ajusté.

Cette inclination à trouver ce qui sera 
précieux à son cœur, donc rare et unique, 
s’inscrit pleinement dans la parcimonie et 
la modération de l’achat du cadeau. Notons 
que la rareté a pour synonyme inestimable, 
ce qui a de la valeur. Or que nous révèle 
la valeur du cadeau ?

ANJOU, TERRE DʻESPÉRANCE  
en  Anjouen  Anjou

Pépites

Tél. 02 41 34 79 44

www.samson-couverture.com

7 route des Sablières - 49480 SAINT-SYLVAIN-D’ANJOU

S     MSON

COUVERTURE - ZINGUERIE - ÉTANCHEITÉ
Vente aux particuliers

du mardi au vendredi de 14h à 18h

Chemin du Bocage - 49240 AVRILLÉ
Tél. 02 41 18 85 00
www.giffard.com

* L’abus d’alcool est dangereux pour la santé, consommez avec modération.

ESTIMATIONS

EXPERTISES

PARTAGES

12 rue des Arènes
49100 ANGERS

Tél. 02 41 88 63 89
Email : contact@deloys.fr

www.deloys.fr

IVOIRE France

MELLERIO
VENDU

41 083 €

LIVRE D’HEURES
VENDU

26 914 €

MELLERIO

ALBERT MARQUET
VENDU

51 250 €

Menuiserie
Bois, Alu, PVC

Intérieure et Extérieure
sur mesure

Agencement
Escalier - Rangement

Dressing

Charpente
Terrasse - Pergola

Volet Roulant - Portail

Tél. 02 41 77 28 00

www.bessonneau.com

atelier@bessonneau.com

ARCHI TRAV
Agence d’Architectes du Patrimoine

Cabinet François JEANNEAU
Architecte en Chef 

des Monuments Historiques (H)

8 bis bd. Foch - 49100 ANGERS - Tél. 02 41 88 04 04 
contact@architrav.fr - www.architrav-angers.fr

Réhabilitation et restauration de bâtiments anciens, 
protégés Monuments Historiques ou non. 
Extension et construction neuve. 
Etudes historiques et architecturales.
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Elle nous indique le prix, qui constitue 
sa valeur marchande et signifiante. Son 
niveau – bas ou élevé – représente une 
échelle financière, économique. Il a bien 
souvent un lien avec l’affection portée 
au destinataire. On voit bien comment 

le fiancé met toutes ses économies pour 
offrir la plus jolie bague à sa promise, ou 
comment les grands-parents ne lésinent 
pas sur le « budget cadeaux » des enfants 
et petits-enfants.

La valeur du cadeau :  
un signifiant du lien affectif
La valeur du cadeau, tant économique 
que psychologique (dans le sens affectif), 
définit notre affection, notre attachement, 
notre amour filial, conjugal ou amical. 
Offrir un cadeau de Noël, c’est prendre 
soin de l’autre.

Alors, Jeanine, à quelques 
semaines de Noël, se 
demande comment être 
plus cohérente en termes 
de frugalité pour l’achat 
de ses cadeaux et donc 
comment revoir ses choix 
pour ses enfants et petits-
enfants.

Bonne nouvelle : des 
solutions existent ! Par 
exemple, le tirage au 
sort pour un cadeau par 
personne. Ce principe permet d’offrir 
un cadeau à quelqu’un que l’on vous 
désigne. Il a l’avantage d’être une véritable 
économie en nombre de cadeaux et 
nécessite donc moins d’emballages… Il 

résout également la question du choix.
Autre astuce : si l’on prévoit d’acheter 
plusieurs cadeaux, on peut fixer un petit 
budget par objet, par exemple 10 à 20 €. 
Une autre solution consiste à confectionner 
des cadeaux soi-même. Cette méthode très 
économique fait appel à la créativité de 
chacun. Le cadeau est ainsi personnalisé, 
unique et plus original. Tous les membres 
de la famille peuvent s’exercer : les enfants 
dessinent, collent, fabriquent des figurines, 
les adultes bricolent, plantent… On y met 
tout son cœur et on y dévoile davantage 
sa personnalité. Parfois des talents 

insoupçonnables sont mis 
à l’honneur !
Pour emballer son présent, 
on peut aussi préférer du 
tissu à réutiliser, plutôt que 
du papier.
Après réflexion, Jeanine 
et son mari ont choisi la 
modération : cette année 
pour Noël, ils ne prévoient 
qu’un seul cadeau par 
personne. Ils favoriseront 
aussi l’expression des 
talents familiaux avec des 
cadeaux faits maison. Ainsi 

se creuse déjà le désir de se retrouver 
autour de la crèche. La veillée de Noël 
s’annonce joyeuse, et pleine de surprises !
*  In « Le Grand Entretien »,  

Franc-Tireur n° 196, p. 5.

  ANJOU, TERRE DʻESPÉRANCE
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25 Rue David d’Angers
49130 Les Ponts-de-Cé

02 41 79 74 40

145 av. Mendes France
49240 Avrillé

02 41 25 50 50

atlass@mma.fr

TRAINEAU Julien & LAUNAY Béatrice

ENTREPRENEURS D’ASSURANCES

www.journaux-paroissiaux.com

Visitez

FEUILLETEZ 
DÈS MAINTENANT 
VOTRE JOURNAL 
PAROISSIAL 
EN LIGNE

Vous souhaitez 

faire paraître

une annonce 

publicitaire...

Contactez Contactez 

06 15 25 16 1306 15 25 16 13

EHPAD LA RETRAITE
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Une solution 

consiste à 

confectionner des 

cadeaux soi-même. 

On y met tout son 

cœur et on y dévoile 

davantage  

sa personnalité.
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LA JOIE DE LʻÉVANGILE  

Les anges, témoins du Dieu  
qui nous dépasse
On dit que les anges veillent sur nous. Mais qui sont-ils ? Existent-ils 
vraiment ? Le père Vianney Bouyer, prêtre diocésain, nous éclaire.

S
ous la voûte étoilée d’une nuit d’été, 
qui n’a pas été saisi par la beauté et 
l’immensité de l’univers ? Et quand 

les savants nous rappellent qu’il y a autant 
d’étoiles dans le ciel que de grains de sable 
sur la terre, nous sommes pris de vertige 
devant un monde qui échappe à notre vue 
et nous dépasse.

En ouvrant la Bible, le lecteur se trouve 
projeté dans le monde du Dieu qui le 
dépasse, avec ses milliers d’anges en fête 
(Hébreux 12, 22).* Les anges sont des 
témoins de la grandeur de Dieu, de sa 
beauté, mais aussi de sa proximité. Dieu 
est grand ; il règne sur l’univers qu’il a créé. 
Les croyants de la Bible, habitants d’Israël 
ou des grands empires où ils avaient été 
conduits en exil, imaginaient leur Dieu 
tout-puissant comme un roi entouré de 
sa cour, de son armée lui obéissant pour 
relayer ses ordres aux quatre coins de son 
royaume.

Les anges, envoyés par Dieu 
comme ses serviteurs
Les anges, dont le nom vient du grec 
angelos (qui signifie messager), sont les 
membres de ce personnel « divin », chargés 

d’exécuter ses messages. Comme un roi 
plein de sagesse, Dieu dispose avec autorité 
de ses serviteurs, les anges.

Dès les premiers chapitres de la Bible 
(Genèse 2), il remet de l’ordre dans la 
Création déréglée par la désobéissance de 
l’homme. Il poste deux chérubins avec une 
épée de feu pour barrer l’accès du paradis, 
qui présente un danger pour l’homme. À 
la fin de la Bible, dans l’Apocalypse (22, 
14), c’est encore un ange qui proclame 
que, désormais, la route de la vie est libre.
Dieu est le maître de la vie et de l’histoire. 
Sa grandeur serait écrasante si elle ne se 
conjuguait pas avec sa beauté. Les anges 
qui contemplent sa face en savent quelque 
chose…

Dans le Temple de 
Jérusalem, le prophète 
Isaïe entend résonner le 
chant des anges : Saint, 

saint, saint le Seigneur 

(Isaïe 6), que nous 
reprenons à la messe. La 
nuit du premier Noël (Luc 
2, 1-20), les anges saluent la naissance de 
Jésus en entonnant un autre air qu’on 
chante à l’église : Gloire à Dieu et paix 

aux hommes qu’il aime ! Puis les bergers 
prennent le relais des anges ; ils repartent 
de Bethléem en louant Dieu, révélé dans la 
fragilité et la beauté d’un enfant.

Les anges ne cessent  
de veiller sur les hommes
Alors, merci aux anges de nous rappeler 
que les hommes sont faits pour louer Dieu, 
qui est si grand parce que si proche de tous ! 
L’univers divin est tout entier mobilisé 
pour leur bonheur ; les anges ne cessent 
de veiller sur les pas des hommes, comme 
l’a dit Jésus (« Gardez-vous de mépriser un 

seul de ces petits, car, je vous le dis, leurs 

anges dans les cieux voient sans cesse la face 

de mon Père qui est aux cieux », Matthieu 
18, 10).

Avec la venue de Jésus, le vaste monde se 
réorganise autour d’un homme, humble 

prophète-charpentier 
envoyé de Dieu, image du 
Dieu invisible (Colossiens 
1, 16), devant lequel se 
prosternent les anges et 
toutes les créatures du ciel 
et de la terre.
Avec Jésus, l’univers, les 

hommes et les anges créés par Dieu nous 
apparaissent, dans une lumière nouvelle, 
plus grands, plus beaux et plus proches, 
unis dans une même symphonie qui 
célèbre sans fin l’amour de Dieu.

VIANNEY BOUYER, CURÉ DES PAROISSES 

SAINT-JOSEPH-DES-BASSES-VALLÉES 

(TIERCÉ) ET SAINTE-CLAIRE-ENTRE-

MAYENNE-ET-SARTHE (CHÂTEAUNEUF-

SUR-SARTHE)

*  Ce type de référence entre parenthèses 
permet aux lecteurs qui le souhaitent  
de retrouver le passage correspondant 
dans la Bible.

en  Anjouen  Anjou
Pépites

« Les anges ne 
cessent de veiller 

sur les pas  

des hommes »
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Jean Lépicier, un jeune héros du Haut-Anjou, 
croyant jusque dans les camps de la mort
Natif de l’Anjou et mort en déportation pendant la seconde guerre mondiale, Jean Lépicier fait partie  
des 50 jeunes héros, morts pour leur foi, qui seront déclarés bienheureux* par l’Église le 13 décembre.

J
ean Lépicier est né le 23 avril 1921. 
Ouvrier pâtissier, ce chrétien engagé 
dans la Jeunesse ouvrière chrétienne 

(JOC) a rejoint l’Allemagne au sein du 
Service du travail obligatoire en 1943.
Il est resté fidèle au Christ jusqu’au bout, 
et a donné sa vie en restant au service 
de ses frères. Il a visité les malades dans 
les baraquements et les hôpitaux. Sur le 
camp, avec la JOC, les scouts, avec des 
prêtres venus en soutien, Jean a contribué 
à l’organisation de messes et de temps de 
prière clandestins. Au bout de deux ans, 
le 20 mars 1945, il est mort d’épuisement 
dans le camp de Zwieberge-Langestein 
(Büchenwald), à l’aube de ses 24 ans. Il 
fait partie des 50 jeunes chrétiens, morts 
à cause de leur foi et du service de leurs 
frères, qui seront béatifiés* 13 décembre 
à 14 h 30, en la cathédrale Notre-Dame de 
Paris. 
La messe de béatification sera présidée 
par l’archevêque de Luxembourg, délégué 

par le pape Léon XIV, en présence de 
Mgr Emmanuel Delmas, évêque d’Angers, 
de plusieurs prêtres du diocèse et de 
membres de la famille de Jean Lépicier, 
encore très présente en Anjou.
*  Les personnes reconnues par l’Église pour 

leur perfection chrétienne sont béatifiées, 
ou déclarées bienheureuses.

  LA JOIE DE LʻÉVANGILE

série générale - série STMG

2 rue Millet à Angers

02 41 81 42 00 - lycee@gscls.com

10 rue Millet à Angers

02 41 81 42 00
ecole-primaire@gscls.com

Du Bac +2 à Bac +5

20-22 rue Fleming à Angers (Campus de Belle-Beille) 

02 41 81 42 01 - campus@gscls.com

École 
Primaire

Lycée

Campus

65 300 élèves 
 

42 % des jeunes 
scolarisés

de la maternelle
au lycée

02 41 79 51 51

51, boulevard Foch
49 100 ANGERS
02 49 62 85 23 

librairie@siloe-angers.fr 

36, rue Barra 
49 100 ANGERS
02 41 22 48 89 

librairiestjeandiocese49.org 

20, rue du Temple
49 400 Saumur
02 41 67 91 50

librairiesaumur@diocese49.org

Siloë Angers Foch
Ouverte le lundi de 14h à 19h & du mardi au samedi de 10h à 19h en continu.

Relais Saint-Jean
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 17h30 en continu. 

Fermé pendant les vacances scolaires.

Maison Charles de Foucauld
Ouverte du mardi au vendredi, de 10h à 12h et de 14h30 à 17h et le samedi de 10h à 12h.

Vos librairies religieuses diocésaines vous attendent !

www.siloe-angers.fr

BIBLES - RELIGIONS - SPIRITUALITÉ - LITTÉRATURE - JEUNESSE - 

SCIENCES HUMAINES - BEAUX-ARTS - MULTIMÉDIA ...

Livres et revues

STATUETTES - ICÔNES - CHAPELETS - CROIX - BIJOUX - CARTERIE - 

CADEAUX ...

Objets religieux

PRODUCTIONS ARTISANALES - ENCENS - BOISSONS - CONFITURES ...

Produits monastiques

Une émission culturelle  

à écouter : 

L'Anjou en héritage (25 min)

Thomas Cauchebrais  

a consacré son émission  

du 12 septembre 

à Jean Lépicier.
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LʻANGE JOUE   
en  Anjouen  Anjou

Pépites

50, Boulevard Foch - 49100 ANGERS

Tél. 02 41 87 60 42

PERLES DE CULTURE - BIJOUX D’OR
PIÈCES - OR - LINGOTS

s.a.r.l.

“LA PIERRE PRÉCIEUSE”

Serres et Vergers du 
Campus de Pouillé

gers du 

C AMPU S

DE POUILLÉ

A N G E R S

Vente aux particuliers

Plantes

Plants maraîchers

Pommes

Jus de fruits...

02 41 44 87 77
www.campus-pouille.com

Chemin des Grandes Maisons - Les Ponts-de-Cé

Vous souhaitez 

faire paraître

une annonce publicitaire...

Contactez Philippe PabotContactez Philippe Pabot

06 15 25 16 1306 15 25 16 13
ou philippe.pabot@bayard-service.comou philippe.pabot@bayard-service.com

À La Séguinière, la crèche géante  
est l’œuvre de mille petites mains

M
outons, dromadaires, bergers, 
mais aussi feuillages, petits ponts 
de pierre, lumignons ou moulins 

miniature… D’une longueur de 30 mètres, 
la crèche de l’église de La Sèguinière est 
une œuvre monumentale. Elle fait chaque 
année la joie des habitants de la région, 
petits et grands.
« Quand j’étais enfant, la crèche existait déjà. 

C’était une initiative de l’abbé Chauveau 

(alors curé du lieu, mort en 1957) qui la 

montait lui-même à l’époque, même si elle 

n’était pas aussi grande qu’aujourd’hui », 
raconte Georges Rochais, qui en est le chef 
d’orchestre depuis trente ans.
Menuisiers ou électriciens retraités, simples 
passionnés, dès la Toussaint, une équipe de 
15 à 20 bénévoles se met au travail : aména-
ger le circuit électrique de ce gigantesque 
décor fait de mousse, lierre, bois, brique et 
gravier, puis déballer et restaurer les san-
tons, donnés parfois par des habitants. « Il 

y a une cinquantaine de personnages mais 

aussi beaucoup d’animaux », décrit Georges 
Rochais, qui apprécie l’engouement autour 
de cette préparation.

« Les gens qui viennent nous aider à monter 

la crèche veulent apporter quelque chose, ça 

crée des liens, il y a une ambiance… Ce qui 

les motive, c’est qu’elle est belle. On ne veut 

pas la laisser tomber. Notre crèche, c’est un 

trésor, elle nous porte ! », apprécie-t-il. En 
témoigne le livre d’or : « On y trouve des 

choses vraiment belles, des mots qui nous 

interpellent, qui nous touchent. »

MARTHE TAILLÉE

La crèche est visible 
jusqu’à fin janvier. 
L’église est ouverte 
tous les jours 
de 8 h à 19 h.
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LʻANGE JOUE

LE COIN DES ENFANTS avec le magazine

« Ils virent l’enfant avec Marie sa mère ; 
et, tombant à ses pieds, 

ils se prosternèrent devant lui. »

D’après l’Évangile selon saint Mathieu, chapitre 2, verset 11
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Des mages venus d’Orient

RECET TE      Petits sablés de Noël croustillants

Pour Noël, une recette de petits sablés croustillants, et très faciles à préparer !

Ingrédients
Pour 8 personnes
• 480 g de farine
• 300 g de beurre
• 180 g de sucre
• 2 sachets de sucre vanillé
• 4 jaunes d’œuf
• 1 bonne pincée de sel

Préparation
•  Mélanger la farine, le sucre, le sucre 

vanillé et le sel.
•  Ajouter à la préparation le beurre 

coupé en petits dés, puis mélanger de 
nouveau. La pâte doit avoir une jolie 
texture sablée.

•  Ajouter les jaunes d’œuf. Malaxer, afin 
d’obtenir une pâte qui ne colle pas. 
Ensuite, il faut en faire une boule bien 
ronde.

•  L'emballer dans du film alimentaire 
et la garder bien au frais pendant une 
heure. Pendant ce temps, préchauffer 
le four à 180°C (th. 6).

•  Sortir la pâte et l’étaler sur du papier 
sulfurisé.

•  Fabriquer de jolies formes avec un 
emporte-pièce, et disposer les sablés 
sur la plaque du four, recouverte  
de papier cuisson.

•  Badigeonner de jaune d’œuf  
et enfourner 10 minutes. C’est prêt !

INSPIRÉ DE CUISINE ACTUELLE
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THIBAUD DUBOIS     Un libraire « à livre ouvert »
Thibaud Dubois dirige les librairies religieuses Siloë 

d’Angers et de Nantes. Rencontre avec un amoureux 
des livres.

PAR ANNE LEBEUGLE

L
a petite cinquantaine joyeuse, 
Thibaud Dubois, libraire, est tombé 
dans la marmite des livres étant 

petit. Un grand-père imprimeur-éditeur, 
un père collectionneur d’ouvrages… Son 
destin semblait tout tracé, mais Thibaud 
s’est orienté vers une école de commerce 
puis vers le droit.
Le livre l’a cependant rattrapé, et le voilà 
maintenant à la tête de deux librairies 
diocésaines, à Nantes et Angers.
À l’ère du numérique, qui « n’est pas une 

mauvaise chose du moment que les gens 

lisent », il conserve tout son amour pour 
le papier, l’odeur de l’encre ou encore un 
geste gourmand qui se perd : ouvrir avec un 
coupe-papier les pages scellées d’anciens 
ouvrages.
Un livre, c’est apprendre, développer sa 
culture, enrichir son vocabulaire, échanger 
avec les autres, offrir avec une attention 
particulière. Mais c’est aussi se distraire, 
voyager, partager. C’est également 

apprendre à poser des nuances sur les 
choses, à bousculer ses certitudes. Dans 
notre société tendue, comprendre les autres 
en lisant leurs thèses, en comprenant leur 
vocabulaire limite la violence.
Pour autant, ce père de trois enfants ne 
déifie pas le livre : « Je ne me force jamais 

à finir un livre qui ne m’intéresse pas. » De 
quoi déculpabiliser bien des lecteurs !
Même dans ses librairies spécialisées dans 
les ouvrages religieux, Thibaud s’attache 
à ce que les livres soient accessibles à 
tous les publics : on peut y commander 
une bande dessinée historique, un essai 
sur l’environnement, la biographie d’un 
homme politique, etc.
Lorsqu’il recrute un collaborateur, ce qui 
compte le plus pour lui, c’est la capacité 
à guider le lecteur dans le labyrinthe des 
possibilités offertes par la librairie. S’il s’agit 
d’un lecteur qui a déjà le titre de son livre, 
c’est simple. Mais face à une personne qui 
souhaite découvrir un domaine particulier, 

il s’agit de la questionner, d’apprendre à 
connaître un peu sa personnalité pour 
ajuster les conseils, comme cette femme 
non croyante venue choisir un livre pour 
le baptême de sa nièce.
Accueillir, écouter, conseiller, 
accompagner… C’est la joie de ce métier : 
répondre en quelques minutes à l’attente 
d’une personne qui repartira avec le livre 
qu’il lui fallait, un vrai privilège ! Libraire, 
un métier d’avenir ? À écouter Thibaud, on 
n’en doute plus.

PORTRAIT 

Tél. 02 41 43 75 76 - 21 bis rue du Mélinais - 49100 ANGERS

Couverture - Zinguerie - Ramonage - Tubage
Démoussage - Étanchéité - Toiture - Terrasse

Installateur conseil VELUX - Isolation combles perdus

www.costard-couverture.com

Changement 

de nom !

en  Anjouen  Anjou
Pépites


